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EURO-2012 (DERNIÈRE JOURNÉE DES ÉLIMINATOIRES)ÉLIMINATOIRES DE LA CAN-2012 (DERNIÈRE JOURNÉE) LE TIRAGE AU SORT DES
ÉLIMINATOIRES DE LA

CAN 2013 PRÉVU À LA FIN
DE CE MOIS AU CAIRE

Un autre guet-apens
attend les ténors

Désormais, les Verts devront se tourner vers les éliminatoires de
la CAN-2013 dont la phase finale se tiendra en Afrique du Sud au lieu
de la Libye. Ces qualifications verront la promulgation d’une nouvel-
le formule mise sur pied suite au changement de périodicité de la
CAN. Celle-ci passera aux années impaires à partir de l’édition de
2013, la 29e du genre qu’organise la CAF. L’instance africaine a, en
effet, modifié le processus de qualification pour l’édition sud-africai-
ne. A titre exceptionnel, la phase éliminatoire se déroulera sur deux
tours et par matchs aller-retour à compter  de janvier 2012. Du fait
qu’il n’y aura qu’une seule année calendaire pour le déroulement des
qualifications, le CE a supprimé temporairement le système de
poules. Le tirage au sort des prochaines éliminatoires, prévu à la fin
de ce mois d’octobre au Caire, sera intégral. Les sélections s’affron-
teront sur deux tours par élimination directe selon le principe des
matchs aller-retour, ce qui offre l’avantage de réduire le nombre de
dates. Dans un premier temps, les pays non qualifiés à la phase fina-
le de la CAN 2012 prendront part au premier tour éliminatoire qui per-
mettra de dégager quinze équipes, l’Afrique du Sud étant qualifiée
d’office pour 2013 en tant que pays hôte. Ces rencontres se dérou-
leront entre le 15 janvier et le 15 février 2012, autrement dit à la
même période que la CAN 1012 qui se tiendra au Gabon et en
Guinée équatoriale Dans le cas où le nombre d’équipes engagées au
départ serait supérieur à 45 (la CAF compte 53 membres), un tour
préliminaire serait organisé. Dans cette hypothèse, c’est le classe-
ment Fifa qui servira de critère pour désigner les équipes contraintes
à passer par ce tour préliminaire. Le deuxième tour éliminatoire com-
prendra les quinze équipes ayant passé le premier tour avec succès
et  verra l’entrée en lice des équipes participantes à la CAN 2012. Le
même système sera reconduit, à savoir élimination directe en aller-
retour. La répartition des matchs se fera après un nouveau tirage au
sort intégral, ce qui promet des matches couperet qui causeraient
d’énormes pertes  parmi les ténors (Ghana, Egypte, Cameroun, Côte
d’Ivoire, Algérie, Maroc…). Ce second tour sera modifié en raison de
l’élimination de l’Afrique du Sud. Une situation qui obligera le Gabon
et la Guinée equatoriale, coorganisateurs de la CAN 2012, à dispu-
ter un barrage en aller et retour, à l’issue duquel le vainqueur rejoin-
dra le deuxième tour éliminatoire.  Une fois l’édition 2013 consom-
mée, les éliminatoires retrouveront leur cycle normal étalé sur deux
ans. Pour l’édition 2015, programmée au Maroc, on renouera avec le
système de mini-championnat sous forme de groupes. Avec toutefois
une autre inconnue, à savoir : le procédé par lequel seront désignés
les qualifiés pour la Coupe du monde 2014, un Mondial brésilien pour
lequel l’Afrique aura droit à cinq représentants. 

M. B.

RÉPUBLIQUE CENTRAFRICAINE

Jules Accorsi tenté 
par une prolongation

de son contrat
Le sélectionneur de l'équipe centrafricaine de football, le Français

Jules Accorsi, dont le contrat expire en juin 2012, n'a pas écarté l'idée
de prolonger son bail avec les Fauves. «Mon contrat arrive à son
terme en juin 2012, et l'idée de le prolonger me tente. Le challenge
de la Coupe d'Afrique des nations CAN-2013 est intéressant d'autant
que la qualification sera moins compliquée qu'avant», a indiqué
Accorsi. La République centrafricaine s'est inclinée dimanche soir
face à l'Algérie (2-0), dans un match disputé au stade du 5-Juillet
d'Alger, comptant pour la 6e et dernière journée des éliminatoires de
la CAN-2012. Par ailleurs, l'ancien entraîneur de la JSM Béjaïa
(Ligue 1 algérienne de football) a révélé avoir été sollicité par d'autres
équipes. «J'ai reçu des sollicitations, mais je n'ai rien encore décidé»,
a-t-il ajouté.

MAROC

Gerets veut gagner 
la Coupe d’Afrique

Le sélectionneur de l’équipe nationale
marocaine de football, le Belge Eric
Gerets, a déclaré après la qualification des
Lions de l’Atlas à la prochaine Coupe
d’Afrique  des nations (CAN-2012) que son
objectif était de «jouer pour gagner» le tro-
phée de cette compétition, organisée du
21 janvier au 12 février, conjointement par
le Gabon et la Guinée équatoriale. «Notre
objectif est de jouer pour gagner la CAN.
Un programme de préparation a été mis en
place afin d'atteindre cet objectif», a souli-
gné M. Gerets lors de la conférence de
presse après le match remporté par le Maroc face à la Tanzanie (3-
1), dimanche soir à Marrakech, pour le compte de la 6e et dernière
journée des éliminatoires (groupe D). Le point de presse s'est dérou-
lé sans la présence du sélectionneur de la Tanzanie, le Danois Jan
Poulsen. Le Maroc s’est imposé grâce aux réalisations de Merouane
Chamakh (20e), Adel Taarabt (69e) et M’barek Boussoufa (90e). Le but
tanzanien a été l’œuvre de K. Sadala (40e). 

Contrairement aux Algériens,
les footballeurs du Royaume
chérifien ont débuté par un draw,
chez eux à Rabat, face à la
Centrafrique. Un rendez-vous
dirigé par «correspondance» par
le nouvel entraîneur du Maroc, le
Belge Eric Gerets qui tenait à
conclure son expérience saou-
dienne chez le Hilal de Ryad.
Puis, la présence du Lion de
Rekem effective sur le sol maro-
cain, la récolte fut meilleure :
victoire à Dar Es-Salem, petite
défaite à Annaba et surtout un
récital offensif face aux Verts de
Benchikha dans la ville rouge.
Marrakech aura été le tournant
dans cette poule où les Algériens
ont tout fait pour manquer le ren-
dez-vous de Gabon-Guinée-
équatoriale de janvier prochain. 

C’est Cheïkh Saâdane qui
lancera la campagne pour une
virtuelle quinzième (15e) partici-
pation à la grande fête du foot-
ball africain. A Blida, le groupe
Algérie manque son retour sur
les terrains quelques semaines
après son retour de la grande
kermesse du football planétaire,
en Afrique du Sud. La Tanzanie,
consciente que les troupes de
Saâdane étaient vidées physi-
quement et psychiquement, ont
tenté le coup et ont failli sur-
prendre un ensemble algérien
méconnaissable. Le sélection-
neur national abattu par les cri-
tiques qui le poursuivaient
depuis son intronisation en
novembre 2007 craque et accep-
te la proposition de la FAF de
céder le terrain à quelqu’un
d’autre. Quelqu’un que la vox
populi a commencé à connaître
à travers les colonnes de la pres-
se spécialisée et la chaîne Al-
Jazeera Sport où il officiait
comme consultant. Il s’agit de
Abdelhak Benchikha que la FAF
a désigné alors que tout le
monde s’attendait à voir l’avène-
ment d’un coach d’envergure
internationale. 

L’intermède Benchikha aura
causé l’inévitable cassure, quoi
qu’en disent les «spécialistes» et

les cadres de l’EN qui avaient
été «contre» le départ de
Saâdane mais «heureux» d’ac-
cueillir le «Général». Au bout des
courses, l’Algérie a été humiliée
à Bangui puis à Marrakech et n’a
enregistré qu’un succès à la sau-
vette face au Maroc, à Annaba.
C’est durant cet intervalle que
les Verts ont consumé leurs
chances d’aller en phase finale
de la CAN-2012. La responsabi-
lité incombe à la fédération,
d’abord, à Benchikha et aux
joueurs, ensuite. Le recrutement
de la «grosse pointure»
Halilhodzic est  intervenu alors
que l’EN n’avait plus aucune
chance de revenir à la course au
sésame et que ses joueurs
avaient perdu, et leur football et
leur moral. 

Ne pas s’enflammer
La seconde sortie officielle de

l’EN sous la coupe de Vahid
Halilhodzic aura convaincu plus
d’un. La prestation des cama-
rades de Guedioura, le meilleur
d’entre tous, a valu pourtant par
son inconstance. Une demi-
heure de jeu puis des coupures
inexpliquées dans le rendement
global. 

Coach Vahid était conscient
de la difficulté de tout remettre
en ordre, l’espace de quelques
jours de travail. Le match de Dar
Es-Salem aura, en tout cas, servi
de baromètre au Bosnien qui a
pris, somme toute, les bonnes
décisions en prévision de ce
«sans enjeu» Algérie-RCA. Le
dégommage de Ziani a, par
exemple, eu pour effet de libérer
certaines énergies créatives au
sein de la sélection. Yebda, par-
ticulièrement a démontré qu’il
peut jouer un rôle plus intéres-
sant dans la construction du jeu
d’attaque des Verts et même
dans la finition. Lui qui a inscrit
son second but consécutif (le
premier sur penalty à Annaba
contre le Maroc) chez les
Fennecs peut rendre d’énormes
services à la ligne offensive algé-
rienne. Guedioura a prouvé,

quant à lui, qu’il est revenu à son
meilleur niveau et par-delà, qu’il
est l’incontournable cuirassé de
la ligne médiane de l’EN. Sa
prestance, dimanche soir, fera
des envieux parmi les autres
candidats de l’entrejeu de la
sélection de coach Vahid. Lacen
mais surtout Lemmouchia dont
l’incorporation ne s’est pas fait
sentir. Que dire alors de la pro-
duction de Kadir et de Metref. Le
Valenciennois a crevé l’écran par
ses accélérations, ses percus-
sions, son abattage  et ses
balles précises et démontre qu’il
n’avait plus rien à faire comme
latéral droit, solution provisoire

(mais qui a duré) proposée par
Rabah Saâdane. Metref, l’oublié
des entraîneurs nationaux et
étrangers, a crânement et admi-
rablement défendu les couleurs
du footballeur du crû. 

N’était-ce un manque de fraî-
cheur vers la fin du match, le
néo-kabyle aura constitué l’at-
traction. Par contre, malgré de
bonnes intentions et une activité
inlassable, Matmour, auteur de
la passe décisive qui a permis à
Kadir de doubler la mise, ainsi
que Ghezzal continuent de man-
ger leur pain noir. Le joueur de
Frankfurt a même gâché deux
belles opportunités face, il est

vrai, à un portier adverse très
inspiré en dépit des deux buts
encaissés. Le rempart défensif
algérien doit être jugé dans un
autre contexte. Les
Centrafricains n’ont osé venir
inquiéter M’Bolhi qu’après l’heu-
re de jeu. Bouzid et Bougherra
se sont montrés complémen-
taires dans l’axe,  Mesbah a sur-
volé son couloir et Mostefa Seba
a été bon défensivement mais
timide sur les menées offen-
sives. En somme, un ensemble à
revoir dans un autre contexte,
avec de nouveaux visages et
pour d’autres conquêtes. 

M. B.
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ALGÉRIE 2-CENTRAFRIQUE 0

L’espoir restauré ?

EN PRÉVISION DES MATCHES
AMICAUX CONTRE LA TUNISIE

ET LE CAMEROUN EN NOVEMBRE

Les stades du 5-Juillet
et Blida retenus

Les deux prochains
matches amicaux de la sélec-
tion algérienne de football, face
à la Tunisie, le 12 novembre, et
au Cameroun, trois jours plus
tard, pourraient avoir lieu aux
stades du 5-Juillet d'Alger et
Mustapha-Tchaker de Blida. «Il
y a une possibilité de faire jouer
la Tunisie au stade du 5-Juillet
et le Cameroun au stade de
Blida. On n'a rien encore déci-
dé, la décision sera prise au
courant de la semaine», a
annoncé le coach national, le
Bosnien Vahid Halilhodzic.
«Ces deux matches de prépa-

ration vont beaucoup me servir
dans la mesure où j'aurais l'oc-
casion de superviser le maxi-
mum afin de dégager un grou-
pe de 24 à 25 éléments et
quatre gardiens de but en vue
des prochaines échéances», a-
t-il ajouté. Le dernier match
amical de l'Algérie au stade
olympique remonte au 12 août
2010 face au Gabon (défaite 2-
1), alors que la dernière ren-
contre de préparation au stade
Mustapha-Tchaker de Blida
remonte au 11 février 2009
face au Bénin (victoire 2-1),
rappelle-t-on.

(ÉLIMINATOIRES-
ZONE AMÉRIQUE

DU SUD-, 2e

JOURNÉE)
Match-piège

pour l'Argentine
au Venezuela
L'Argentine et son capitaine

Messi doivent  confirmer leur
nette victoire du premier match
(4-1 contre le Chili) lors d'un
déplacement au Venezuela, tra-
ditionnel Petit Poucet de la zone
Amérique du Sud  qui nourrit,
désormais, des ambitions, en
qualifications au Mondial-2014. 

Le sélectionneur Alejandro
Sabella a démarré la campagne
éliminatoire par  un succès fra-
cassant, marqué par un triplé de
Higuain et le premier but de
Messi depuis 16 matches offi-
ciels. 

«Ce but est important à
cause de cette espèce de psy-
chose collective selon  laquelle il
n'y arrivait pas avec
l'Argentine», a jugé le techni-
cien. Il  pourrait effectuer deux
changements, avec les retours
de Mascherano (qui a  purgé
son match de suspension) et
Demichelis (remis d'un trauma-
tisme crânien),  à la place de
Banega et Braña. 

Mais Sabella a aussi tenu à
minimiser le score de vendredi,
«un peu  exagéré». Car son
équipe est largement favorite
face au Venezuela, qu'elle a
battu lors de leurs 18 dernières
confrontations. 

La Vinotinto, après son par-
cours historique en Copa
America  (demi-finaliste), rêve
d'une première participation à
un Mondial. Elle s'est  inclinée
d'entrée (2-0 en Equateur) et
visera au moins un point. 

Et sa défaite 1-0 en amical
contre l'Argentine début sep-
tembre n'est pas  pertinente,
selon son sélectionneur Cesar
Farias, qui était alors privé
notamment de son gardien Vega
et de son meneur et capitaine
Arango. 

Dans les autres matches se
détache Paraguay-Uruguay, le
remake de la finale  de la Copa
America (0-3). La Celeste, qui
cherchera à prolonger son
invincibilité depuis le Mondial-
2010, se méfie des Guaranis,
«qui nous ont  toujours posé des
problèmes, surtout quand on
joue à Asuncion, et donc ça ne
fera pas exception» ce aujour-
d’hui, avance l'attaquant uru-
gayen Forlan. 

Le duel du Pacifique Chili-
Pérou donnera l'occasion aux
Chiliens de se  racheter après
leur mauvais départ, tandis que
la Colombie et son nouveau
sélectionneur Leonel Alvarez
entrera en lice en Bolivie. 

Le Brésil de son côté, qualifié
d'office en tant que pays organi-
sateur du  Mondial, se rend au
Mexique pour un match amical,
avec l'ambition de faire  décoller
son jeu, toujours loin des stan-
dards auriverde attendus. 

Start 
(en heure algérienne)

Mardi
Bolivie-Colombie (21h)  
Chili-Pérou (23h45)  
Mercredi 
Paraguay-Uruguay (00h45)  
Venezuela-Argentine (1h50)  
Déjà joués :
Pérou-Paraguay 2-0
Argentine-Chili 4-1
Uruguay-Bolivie 4-2
Equateur-Venezuela 2-0.

A saisir, cinq billets directs
pour la Pologne et l'Ukraine

Le premier de chaque groupe
est qualifié pour la phase finale
ainsi que le meilleur deuxième
sur l'ensemble des groupes ; les
8 autres deuxièmes disputent
des barrages de qualification. 

Sont déjà qualifiés :
Allemagne, Angleterre, Italie,
Espagne et Pays-Bas, ainsi que
l'Ukraine et la Pologne, les deux
pays organisateurs. 

GROUPE A
Allemagne qualifiée, avanta-

ge Turquie pour les bar-
rages

L'Allemagne est qualifiée
depuis longtemps mais continue
à jouer son rôle d'arbitre pour la
place de barragiste. Après avoir
battu la Turquie vendredi (3-1),
les joueurs de Joachim Löw
reçoivent la Belgique ce soir. Les
Allemands, qui ont gagné leurs
neuf premiers matches, visent le
sans-faute et l'affaire est donc
compliquée pour les coéquipiers
d'Eden Hazard, incertain. Ils
n'ont en effet qu'un point d'avan-
ce sur les Turcs, qui accueillent le
faible Azerbaïdjan. 

GROUPE B
La Russie y est presque,
Eire-Arménie décisif à

Dublin
C'est comme si c'était fait

pour la Russie, qui n'a besoin
que d'un point à domicile contre
Andorre (neuf défaites en neuf
matches) pour officialiser sa qua-
lification. Même en cas de défai-

te et de deuxième place, les
Russes pourraient passer au titre
de meilleur deuxième. Derrière,
l'étonnante Arménie et l'Eire
devraient se disputer la place de
barragiste lors d'une «finale» à
Dublin. Un point suffit aux
Irlandais. 

GROUPE C
C'est fait pour l'Italie,

Estonie ou Serbie 
en barrages

L'Italie est déjà qualifiée et
son match face à l'Irlande du
Nord, éliminée, compte pour du
beurre. L'Estonie, qui a terminé
ses éliminatoires, occupe pour
l'instant la deuxième place et
regardera avec angoisse le
match Slovénie-Serbie. Les
Serbes doivent absolument
gagner pour aller en barrages,
sinon ce sera l'Estonie. 

GROUPE D
Finale France-Bosnie au

Stade de France
La situation est limpide : les

deux premiers sont connus et ils
s'affrontent à Paris pour savoir
qui ira directement à l'Euro et qui
devra passer par les barrages.
Un match nul suffit à la France,
alors que la Bosnie doit gagner
pour être certaine de voir la
Pologne et l'Ukraine l'été pro-
chain. 

GROUPE E
Suède-Pays-Bas, il y a 

de l'enjeu
Le match Suède-Pays-Bas

met aux prises deux équipes
assurées de finir aux deux pre-
mières places, mais il a pourtant
un enjeu. En cas de victoire, les
Suédois seraient en effet assurés

de prendre la place de meilleur
deuxième, directement qualifica-
tive. Quant aux Oranje, ils visent
le 10 sur 10.

GROUPE F
Il manque un point à la
Grèce, la Croatie à l'affût
Avec un point en Géorgie, les

Grecs valideraient leur billet pour
l'Euro. De leur côté, les Croates
ont tout intérêt à s'imposer face à
la Lettonie. Cela leur offrirait la
première place en cas de faux
pas de la Grèce mais aussi une
chance de finir meilleurs
deuxièmes en fonction des
autres résultats. 

GROUPE G
Les jeux sont faits

Le groupe G a rendu son ver-
dict vendredi : l'Angleterre est
qualifiée directement et le
Monténégro jouera les barrages.
Les matches de mardi sont sans
enjeu. 

GROUPE H
Toujours aussi indécis
Ce groupe restera serré jus-

qu'au bout et tous les scénarios
sont encore possibles entre
Portugal, Norvège et Danemark,

ce dernier étant assuré de finir à
l'une des deux premières places.
Le Danemark-Portugal de
Copenhague a des airs de finale
et un match nul suffit aux coéqui-
piers de Cristiano Ronaldo pour
obtenir la première place. Mais
en cas de défaite, le Portugal se
retrouverait sous la menace
d'une nette victoire de la Norvège
face à Chypre et pourrait tout
perdre. Le meilleur deuxième
pourrait se trouver dans ce grou-
pe en cas de défaite de la Suède
dans le groupe E et les trois pre-
miers de la poule sont concer-
nés. 

GROUPE I
Ecosse ou République
tchèque en barrages
Les champions du monde et

d'Europe espagnols savent
depuis longtemps qu'ils défen-
dront leur titre cet été et le der-
nier suspense réside dans l'iden-
tité du barragiste. La deuxième
place est actuellement occupée
par l'Ecosse, qui a le malheur de
se déplacer en Espagne, qui vou-
dra sans doute conclure cette
campagne par une huitième vic-
toire en huit matches. La
République tchèque pourrait en
profiter en cas de succès en
Lituanie.

Les cinq derniers qualifiés directs (quatre premiers de
groupe et le meilleur deuxième) pour l'Euro-2012 seront
connus aujourd’hui à l'issue de la dernière journée des éli-
minatoires, qui propose quelques affiches alléchantes et
décisives, comme France-Bosnie dans le groupe D ou
Danemark-Portugal dans le groupe H. 

Start 
(en heure algérienne)

Groupe A 
À Astana (17h) Kazakhstan-
Autriche 
À Düsseldorf (18h) : Allemagne-
Belgique 
À Istanbul (18h) : Turquie-
Azerbaïdjan 

Groupe B
À Dublin (18h45) Eire-Arménie 
À Moscou (18h45) Russie-
Andorre 
À Skopje (18h45) Macédoine-
Slovaquie 

Groupe C 
À Pescara (19h45) Italie-Irlande
du Nord 
À Maribor Slovénie-Serbie 

Groupe D
À Tirana (20h) : Albanie-
Roumanie 
À Saint-Denis (20h) : France-
Bosnie 

Groupe E
À Solna (19h) Suède-Pays-Bas 

Groupe F 
À Tbilissi (17h) Géorgie Grèce 
À La Valette Tbilissi (18h) :
Malte-Israël 
À Rijeka (18h) : Croatie-Lettonie 

Groupe G
À Sofia (19h05) Bulgarie-Pays
de Galles 
À Bâle (19h15) Suisse-
Monténégro

Groupe H 
À Oslo (19h15) Norvège-Chypre 
À Copenhague (19h15) :
Danemark-Portugal 

Groupe I 
À Alicante (19h45) Espagne-
Ecosse 
À Kaunas (19h45) : Lituanie-
République tchèque.

Le président de la Jeunesse
sportive de Kabylie (JSK), Moh-
Chérif Hannachi, serait sur le
point de désengager son équipe
de la Coupe de la Confédération
africaine de football (CAF). A en
croire la presse spécialisée, il
saisirait incessamment la
Fédération algérienne de football
(FAF) de cette décision qu’il dit
avoir arrêtée de concert avec les
supporters. Elle est bien bonne
celle-là : des supporters qui se
sont fait fantomatiques tout au
long des dernières joutes conti-
nentales se manifestent pour
aider Hannachi à sevrer la JSK
de challenge. Y a-t-il eu un son-
dage ? Ça étonnerait. Par
ailleurs, pourquoi Hannachi ne
s’appuie-t-il pas sur une résolu-
tion du bureau avalisée par l’as-
semblée générale ? Va savoir !
Après avoir évité de justesse la
relégation en championnat natio-
nal l’exercice écoulé et réussi à
inscrire à son palmarès la pire
des participations en compétition
continentale, la JSK, au prestige
inégalé au niveau national, se

retrouve, par la faute de son pré-
sident, à fuir le challenge sportif.
Après avoir été de longues
années durant une source
d’émulation, la JSK est en passe
de devenir l’exemple à ne pas
suivre. A l’instabilité durable de
l’encadrement technique et au
renouvellement quasi-intégral de
l’effectif chaque saison, qui ont
considérablement affecté les
performances du club, est venu
s’ajouter l’injustifiable forfait pour
les compétitions continentales.
Car quelles que soient les rai-
sons que Moh-Chérif Hannachi
invoque pour expliquer sa déci-
sion de ne pas prendre part à
l’édition prochaine de la CAF, il
manquera de convaincre. On l’a
entendu dire que la compétition
est coûteuse. Soit. Mais ça ne
date pas de la dernière édition.
De plus, n’est-il pas de sa res-
ponsabilité et de son ressort de
trouver les financements néces-
saires à la bonne marche de
l’équipe ? Si l’argent manque,
c’est d’abord de sa faute. C’est
lui qui n’a pas su ou n’a pas

voulu en chercher. Hannachi
s’est toujours plaint de ce que les
investisseurs de la région n’ai-
dent pas le club mais lorsque
certains se sont manifestés, il n’a
pas hésité à les rabrouer. Parle-
t-il de l’impréparation de l’équipe
à pareille joute ? Il ne peut en
être autrement lorsque l’effectif
est renouvelé chaque année,
lorsque trois à quatre entraîneurs
sont «croqués» en une seule sai-
son. De cela, Hannachi ne peut
pas rejeter la responsabilité sur
d’autres, la gestion lui incombant
en tant que président du club. Il
n’est même pas éligible aux cir-
constances atténuantes, puis-
qu’il a fini par réduire la JSK mul-
tidisciplinaire qu’il a héritée en
1993 en section de football. Où
en sont les disciplines comme le
judo, la boxe, la natation, le
cross et le handball, dans les-
quelles la JSK se distinguait
aussi jadis ? La JSK a fini par se
confondre avec le seul football.
Un bilan dont Hannachi n’a pas à
s’enorgueillir. 

Sofiane Aït Iflis

PARLONS-EN

De la gloire à la fuite des challenges

La France doit l’emporter sinon pas d’Euro-2012.

Une nouvelle EN est née...

Pas le temps aux regrets. L’EN n’ira pas en phase fina-
le de la CAN-2012. La sentence a été prononcée lors d’un
certain Maroc-Algérie (4-0), disputé le 4 juin dernier à
Marrakech. Le groupe D a choisi son (unique) lauréat et
il s’agit des Lions de l’Atlas, auteurs d’un parcours à la
régularité presque parfaite. 

Après-match
VAHID HALILHODZIC

(ENTRAÎNEUR ALGÉRIE) :

«On a été plus offensifs
que d’habitude»

«C'est tou-
jours bien de
renouer avec
la victoire
a c q u i s e
au j ou rd ' hu i
grâce à la
volonté des
joueurs qui
sont à féliciter

pour les efforts fournis. Ils ont
tout simplement fait ce qu'il fal-
lait sur le terrain, même si on
avait la possibilité de marquer
plus de deux buts. L'esprit de la
gagne qui les a animés augure
de belles choses à l'avenir, mais
on doit avouer, en revanche,
qu'il nous reste encore beau-
coup de travail à réaliser. Pour
ce match, je pense qu'on a été
plus offensifs que d'habitude, en
se créant bon nombre d'occa-
sions de but. Malheureusement,
on n'a pu inscrire plus que deux
buts, alors qu'un troisième nous
aurait permis de terminer à la
deuxième position de notre
groupe. Je regrette, évidem-
ment, de ne pas avoir réussi à
se qualifier à la CAN.» 

JULES ACCORSI
(ENTRAÎNEUR RCA) :

«Le premier but nous 
a été fatal»

«Mon équipe a rencontré
beaucoup de problèmes dans ce
match pour développer son jeu
habituel. Je pense que le pre-

mier but qu'on a encaissé d'en-
trée de jeu nous a été fatal, car
on n'a jamais pu revenir dans la
rencontre par la suite. L'absence
de notre gardien titulaire nous a
aussi été préjudiciable. Cela dit,
en dépit de notre élimination, je
suis satisfait de notre parcours,
car ce n'est pas facile de se clas-
ser deuxième d'un groupe qui
comporte deux grandes nations
de football, comme le Maroc et
l'Algérie. J'ai tout de même des
regrets, car on aurait pu aller au
bout de notre rêve si on avait
gagné notre précédent match à
domicile contre le Maroc.»

MADJID BOUGHERRA
(CAPITAINE ALGÉRIE) :

«Beaucoup de travail
reste à faire»

«J'estime qu'on a montré un
bon visage dans ce match, qui
traduit les progrès qu'on est en
train de réaliser depuis quelque
temps, notamment sur le plan
tactique, où l’on essaye d'appli-
quer le bloc préconisé par notre
entraîneur. Certes, on termine
forts ces éliminatoires, mais
beaucoup de travail reste à faire,
afin d'être prêts pour les pro-
chaines échéances.» 

DJAMEL MESBAH
(JOUEUR ALGÉRIE) :

«Il ne faut surtout pas 
s’enflammer»

«On a réalisé un bon match,
mais on a encore du travail à
faire pour redevenir grands.
C'est le début d'un long parcours
qui nous attend, car il ne faut
surtout pas s'enflammer. Notre
objectif maintenant est de se
qualifier au prochain Mondial
dans trois ans. Pour ce faire, il
faudra encore beaucoup de
sacrifices.» 

KAMEL GHILES
(JOUEUR ALGÉRIE) :

«Content de retrouver les
Verts par une victoire»
«Je suis très content de mon

retour chez les Verts, et qui a
coïncidé avec une belle victoire,
même si elle ne nous a pas per-
mis de se qualifier à la prochaine
CAN. Le plus important pour
nous était de gagner, afin de se
remettre en confiance. Il est clair
aussi que la touche du nouvel
entraîneur commence à appa-
raître sur le terrain. Avec lui, on
va continuer à travailler pour
atteindre nos prochains objec-
tifs.» 

MONDIAL-2014


